
 

ON NE LÂCHE RIEN.

our la troisième fois depuis le début du conflit pour le retrait de la loi El Khomry, le château de Pau 
s'est retrouvé fermé, suite à la décision de l’assemblée générale. A Pau, la manifestation a été 

nettement plus importante que les dernières, environ 3000 manifestant(e)s.
P

artout dans le pays des centaines de milliers se sont mobilisés, rejoignant ainsi les grévistes des 
raffineries, les cheminots, dockers et routiers. Ce gouvernement, de plus en plus impopulaire, a 

osé,  au mépris  de la volonté ultra majoritaire de la population et  même de l’Assemblée nationale, 
utiliser l’article 49.3 de la constitution pour faire passer en force cette loi.

P

e  gouvernement  fait  donner  la  matraque  à  chaque  manifestation,  criminalise  violemment  les 
grévistes, les manifestants et leurs syndicats pour discréditer un mouvement qui tient bon malgré 

l’absence d’un Appel à la Grève tous ensemble jusqu’au retrait. Des millions de travailleurs-es et jeunes 
rejettent cette loi scélérate et de renforcement de la précarité. Nous sommes tous touché, privé, public, 
jeunes et moins jeunes. Nous savons ce qui nous attend si la loi venait à s’appliquer, son esprit est  
entièrement résumé dans l’article 2 : les patrons auraient la voie libre pour négocier le contrat de 
travail au gré de leurs besoins entreprise par entreprise et non plus dans le cadre des branches 
d’entreprises et des conventions collectives. Nous serions livrés pieds et poings liés aux exigences 
de la concurrence et de la guerre économique que se mènent les entreprises et les pays dans un 
contexte de crise mondiale que pas un seul individu honnête ne peut nier.

C

e gouvernement est prêt à acheter cette » réforme en lâchant par-ci, par-là quelques miettes pour 
casser le front uni contre sa loi.   Combien perdrions-nous avec l'application de cette loi au regard 

de ce que nous perdons en faisant grève ? Oui nos camarades de la C.G.T, F.O, SOLIDAIRE, F.S.U., 
U.N.E.F., U.N.L., ont raison d’annoncer qu’il  faut amplifier le mouvement,  mais cela fait presque 3 
mois que nous amplifions, il est plus que temps comme nos camarades des raffineries, des 
centrales nucléaires de tout bloquer, tous ensemble jusqu' au retrait, une bonne fois pour toute, 
tous dans la grève générale. C’est le chemin le plus rapide et le plus économique vers la victoire 
et l’arrêt des tensions.

L

artout  dans ce pays, les intersyndicales se tiennent ne prenant en compte que l’intérêt commun,  
c’est la voie à suivre au Château de Pau aussi. Les personnels veulent l’unité et la défense des 

intérêts  communs,  le  reste  est  sans importance au regard  de  la  nocivité  de  ce  que veut  faire  le 
gouvernement avec sa Loi Travail. Il en va de l'avenir de tous, autant sur le plan national que sur nos 
revendications sectorielles.

P

Pour la défense de nos acquis, pour la défense de nos enfants et des 
générations à venir nous appelons à élargir notre mobilisation

sur l'ensemble du site.

Nous pouvons gagner tous ensemble
par la grève générale.  
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